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Un modèle pour le clergé rural (diocèse de Limoges). 

 
Sa prière de séminariste
 

 : 
 « CŒUR Sacré de JESUS, embrasez-moi d’amour 
pour vous, remplissez-moi de zèle, car, comment vous 
donner, si je ne vous possède pas ? Que je sache dès à 
présent utiliser toutes les circonstances pour expier, pour 
dompter mes penchants, pour prier, afin que le règne de 
votre CŒUR arrive dans mon cœur, en attendant que je 
sois votre représentant plus direct auprès des âmes que 
vous me réservez. » 
 

 « Faire vivre JESUS dans mon âme, Le faire vivre le 
plus possible, de telle sorte que ce soit Lui qui agisse, 
pense, parle par moi et en moi. Que toute ma vie soit 
pénétrée par cette influence souveraine, que JESUS 
domine en moi ! C’est le secret du succès dans 
l’apostolat. Qu’est-ce qui, en définitive, touche les âmes ? 
Pas autre chose que votre grâce, ô mon Dieu, votre 
amour, votre souffrance, votre humilité, votre obéissance.  
 Puissé-je reproduire ce modèle divin que vous êtes, afin de montrer aux 
hommes le Christ vivant dans ses membres avec les vertus qui sont votre charme, ô 
JESSUS ! Je ne compte que sur la grâce pour créer en moi ce CŒUR du Christ. Le 
cœur sacerdotal doit avoir les mêmes sentiments que JESUS. 
 JESUS, maître souverain, pour gagner les âmes, pour répandre la vérité, pour 
vous faire connaître, donnez-moi votre CŒUR divin ! » 
 

« Lui en nous et nous en Lui, la voilà notre vie. Il faut toute la force de la grâce 
pour nous faire admettre une si étonnante vérité… JESUS veut être tout en toutes 
choses. Nous devons Le laisser agir pour la gloire de son Père. Nous Lui sommes une 
humanité de surcroît dans laquelle Il renouvelle tout son système de transformation, 
de purification, de sanctification. » 
 
 « Vivre en Vous, ô JESUS, par Vous, pour Vous, Vous laisser resplendir en moi, 
voilà l’idéal vers lequel je dois m’acheminer sans cesse. » 
 
 « Etre Vous, voilà mon but, ô mon JESUS ; n’être que l’apparence de moi-
même et que Vous, Vous agissiez en moi. Que JESUS vienne s’identifier à son prêtre, 
et qu’en lui Il fasse rayonner sa bonté, sa miséricorde, son amour. Tout ce que Vous 
êtes par nature, je Vous le demande par votre grâce, autant que cela est 
compatible avec mon état de créature. » 
 
 « Rien n’est grand comme le sacrifice ; seul il nous libère, seul il nous grandit, 
seul il nous permet, ô Dieu d’amour, de vivre pleinement dans nos âmes… O mon 
Dieu, apprenez-nous à nous mettre résolument à la porte de nous-mêmes… Diminuer 
jusqu’à disparaître, jusqu’à mourir pour vous faire vivre. » 
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